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placer, pour la recherche des truffes, ceux qui les trouvent 
si bien, sans tant se prévaloir de leur lucidité. 

Donc, si le miracle électrique vous paraît simple, parce 
que vous en avez a la longue découvert les lois , les effets 
et les causes , attendez donc pour l'autre; peut-être est-il 
encore trop jeune et vous aussi , mais il n'est pas non plus 
surnaturel, car, tous ces fluides-la, je vous le dis encore , 
sortent de la matière. Celle-ci vous ménage peut-être de 
bien autres surprises ; mais... vivante ou brute, quelque sub­
tilité qu'elle montre jamais, la matière, après tout, n'est que 
sotte et bornée devant Dieu, et ne lui prendra rien de ce qui 
n'appartient qu'b lui.... à moins que vous n'alliez vous 
même lui prêter, dupes ou charlatans , le peu d'esprit que 
Dieu vous a donné ! 

— Bravo! Bobin... Bobin, vous êtes beau! 
— Quant au spiritisme, voyez-vous, c'est encore le ma­

gnétisme, plus ou moins dédoublé, sous une forme rudimen-
taire, plus bête par conséquent. C'est un simple multiple, un 
facteur isolé , de la même puissance, agissant pour sonv 

compte. C'est toujours ce même fluide nerveux, sans la com­
binaison de deux matières vivantes; c'est l'action réfléchie 
d'une seule de ces matières sur elle-même. Le spirite s'exalte 
et se magnétise , ou plutôt s'énerve et se dupe tout seul. 
Voici le problème absurde qu'il se donne à résoudre : Je 
veux agir sans le vouloir; tout le spiritisme expérimental est 
contenu dans ce non-sens idiot : velle nolendo. 

Lorsque, dans cette expérience, tout escamotage à part, 
c'est une main honnête qui se crispe sur le papier ou sur la 
table, l'esprit commandant a la matière d'agir seule et de ne 
plus compter sur lui, celle-ci, déroutée par cette violation du 
contrat qui les lie, résiste, s'émeut, palpite et enfin vous 
procure tout simplement une petite crise de nerfs artificielle. 


